
e.ý sommne, vous était destin', vous Me le prouverez
Elletouna a tte vrs e veilard.Y aaitil ne e medonantun peu d'affection... Vous me traitceeseode ou une heure ui rféhsat, elle 'uri comme un grand-père, tout prêt à vous gâter si vous

su le ire...voulez bien le lui permettre, et cela ine semblera trèý
-Vou m'vezdoné ue fotun qu m'st ienbon, à moi qui ai vécu seul I.inutleL jesui unieu gaçonquin'a d'autres dé- Il avait pris, tout en parlant, un portefeuille et il ensirsquede elie tujors es hers~ vieux boqun tirait un papier qlue Simuone reconnaissait bien... D'un
écris pr ds naW«%et e cltier, anssonjaringeste tranquille, il le déchira en quatre morceaux.de eau Silet etde e=ruabes hryantème... Simone jeta un cri et courut à lui:

je ossde e ptits êete' a jétouhe ne etritequi -Ahi! que faites-vouis ?.sfiet amlmni 4f e eon et àmfan- Il posa sa main sur la jolie téte brune:
*ase.. oc. -j'efface une méchante action, dit-il doucement, et

Le mme ourie bO&Aparu su ft3lèves. je me donne le bonheur de taiie (les heureux...
Pý. e tru qu pqwmoila sagese es de Alors, dans la flambée claire dlu foyer, il lança lee

ïc tnwa qu Yo m'aez aitcon débris dlu testament de Mme KDalbigny et il ouvrit les'
bras à Simone .,...

se & m avc u criétoufé.HvaRT ARDE-L.
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Ellevousa dmand plsieus fis.. Machèr en

fant,~~~ crye-e unviilar.. Vuspove acete
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